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1. Contexte de la demande
La commune de Papaïchton regroupe 8 034 habitants dont 5 000 situés dans le bourg 
(Insee 2016). 
L’alimentation en eau potable de ce dernier est réalisée à partir des forages F1 et F2 
réalisés en 2001.  
En raison d’une diminution de productivité pouvant avoir plusieurs origines, les forages 
F1 et F2 ne fournissent plus au total que 10 m3/h environ et sont sollicités en 
permanence. Au cœur de la saison sèche, des coupures sont instaurées chaque nuit 
afin d’assurer une distribution continue dans la journée.  
Par ailleurs, avec l’accroissement rapide de la population, à l’horizon de 10 ans plus de 
400 m3/j seront nécessaires pour satisfaire la demande en eau. 
Une prospection hydrogéologique conduite en 2016 et les sondages de 
reconnaissance réalisés à la suite de celle-ci ont conduit à réaliser les forages PAP1 et 
PAP2, renommés F3 et F4, dimensionnés pour l’exploitation. La capacité totale de 
production de ces deux forages estimée à 700 m3/j doit permettre de satisfaire la 
demande future en eau. 
L’avis de l’hydrogéologue agréé en matière d’hygiène publique a été requis par le 
Directrice Générale de l’Agence Régionale de Santé de Guyane, en application des 
articles L1321-2 et R1321-6 du Code de la santé publique, à propos de la disponibilité 
en eau et de la protection des forages F3 et F4. 

2. Situation des forages
Le bourg de Papaïchton se situe en bordure et en rive droite du fleuve Maroni (Lawa). 
Le bourg dont l’altitude avoisine une centaine de mètres, se situe dans une cuvette 
semi-circulaire fermée par des collines dont l’altitude à l’Est est comprise entre 200 et 
300 m.  
Comme les forages actuels, les forages F3 et F4, sont placés à l’Est du bourg donc à 
l’amont hydraulique de celui-ci (annexe n°1). Ils ont été implantés respectivement à  
5 m environ des forages de reconnaissance SRP3 et SRP4. 
Les ouvrages F3 et SRP3 sont placés à quelques mètres au dessus du fond d’un 
talweg étroit alors que F4 et SRP4 sont situés sur un épaulement dans un talweg 
assez large (annexe n°2).  
Les coordonnées (RF95/UTM22 UTM) et la cote approximative des ouvrages figurent 
dans le tableau suivant.  

Nom du forage x en m y en m z en m 
F3 150 996 421 696 108 
F4 150 970 422 085 180  

Les forages sont situés sur la parcelle F35 appartenant à l’État (annexe n°2). 
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Ils sont distants l’un de l’autre d’environ 370 m. Le fleuve coule à plus de 350 m de F3 
et à 800 m de F4. 

3. Caractéristiques des forages F3 et F4
La coupe des forages figure en annexe n° 3. 
F3 a été réalisé entre le 30 juin et le 16 juillet 2018. Il a été exécuté au rotary à la boue 
(trilame) au diamètre de 300 mm jusqu’à 28 m de profondeur puis au marteau fond de 
trou au diamètre 203 mm jusqu’au fond soit - 80,60 m.  
Il est équipé d’un tube PVC de 165 mm de diamètre plein jusqu’à 28 m de profondeur, 
entre 54,10 m et 56,90 m et entre 79,50 et 80,60 m. Le tube est crépiné entre 28 m et 
54,10 m puis entre 56,90 m et 79,50 m. Un bouchon de sobranite a été installé en tête 
de 21 à 28 m puis l’espace annulaire a été remblayé avec du gravier entre -21 m et  
-4,50 m. Un joint de sobranite a été posé entre -4,50 m et -4,00 m. L’espace annulaire 
entre -4,00 m et la surface a été cimenté. 
A la foration, le niveau statique de la nappe s’est établit à 0,69 m sous la surface du 
sol. 
Le forage F4, positionné à 5 m environ de SRP4 en raison des bons résultats de ce 
sondage et de l’absence d’influence de cet ouvrage sur le secteur de F3, a été réalisé 
entre le 1er et le 12 août 2018.  
Le forage a été exécuté au rotary à la boue au diamètre de 300 mm jusqu’à 30 m de 
profondeur puis au marteau fond de trou au diamètre 203 mm jusqu’au fond soit  
-89,00 m.  
Il est équipé d’un tube PVC de 165 mm de diamètre plein jusqu’à 36,88 m de 
profondeur, entre 54,30 m et 57,24 m et entre 85,44,et 87,60 m. Le tube est crépiné 
entre 36,88 m et 54,30 m puis entre 57,24 m et 85,44 m. Un bouchon de sobranite a 
été installé en tête de 32 et 30 m puis l’espace annulaire entre 30,00 m,et 4,50 m a été 
remblayé avec du gravier. Un joint second de sobranite a été posé entre -4,50 m et  
-4,00 m. L’espace annulaire entre -4,00 m et la surface a été cimenté. 
A la foration, le niveau statique de la nappe s’est établi à 13,44 m sous la surface du 
sol. 
Des essais de puits ont été réalisés sur les deux forages. L’essai sur F3 a comporté  
5 paliers d’une heure espacés d’une heure de remontée. Les débits appliqués ont été 
de 38,6 m3/h, 46,7 m3/h, 52 m3/h, 55,4 m3/h et 55,9 m3/h. Le niveau statique en début 
d’essai se situait à +0,21 m au dessus de la surface du sol. Le dernier palier a été 
accompagné de fortes pluies. 
Le développement du forage au cours du pompage ou plus probablement la recharge 
de la nappe liée aux fortes pluies ne permet pas d’établir la courbe caractéristique du 
forage. Le débit critique n’est pas connu, celui utilisé pendant l’essai de nappe pouvant 
être compris entre 20 et 30 m3/h.  
Le pompage sur F3 influence nettement le niveau de la nappe sur le sondage SRP1 
distant de 220 m. 
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L’essai de puits sur F4 a comporté 4 paliers d’une heure aux débits de 4,92 m3/h,  
7,66 m3/h, 12,11 m3/h et 13,60 m3/h espacés d’une remontée d’une heure. La courbe 
caractéristique de l’essai n’a pu être établie que sur les deux premiers paliers. Le débit 
critique déterminé est de 26 m3/h, débit très supérieur au débit d’exploitation possible 
d’après l’essai de nappe. Le débit retenu pour l’essai de nappe était de 5 m3/h. 

4. Contexte géologique et hydrogéologique 
Dans le secteur de Papaïchton, les cartes géologiques montrent la présence de 
formations alluviales et de terrasses fluviatiles argilo-sableuses (zones basses, en 
bordure du fleuve Maroni et en aval des criques) reposant sur des métavolcanites et 
des tufs rhyolitiques de la ceinture de roches vertes (série Paramaca) (annexe n°5).  
La tranche superficielle de ces formations est affectée par une altération à dominante 
argileuse, coiffée par des cuirasses latéritiques et bauxitiques. Le secteur de 
Papaïchton est recoupé par un filon de dolérite, large de 100 m, d’orientation nord-
ouest/sud-est et affecté de failles décrochantes sénestres de direction moyenne nord-
sud, avec de nombreux filons de quartz. 
En 2016, une étude hydrogéologique a été entreprise comprenant entre autres l’étude 
des linéaments sur photographies aériennes, une prospection par émanométrie radon 
et une campagne de géophysique électrique. Cette étude a conduit à la mise en 
évidence de plusieurs cibles hydrogéologiques, dont 4 furent proposées pour la 
réalisation de sondages de reconnaissance (annexe n°6).
Les formations traversées par F3, identiques à celles rencontrées sur le sondage 
SRP3, montrent que la limite altérites/métavolcanites saines se situe à  
27,1 m sous la surface du sol. Différentes lithologies ont été observées au sein des 
métavolcanites avec des schistes de couleur vert clair et des minéraux sombres, des 
schistes gris foncés sans inclusions minérales visibles à l’œil nu et des tufs 
volcaniques friables avec une schistosité très marquée. 
Les cuttings présentaient des traces d’oxydation sur certaines faces traduisant une 
circulation d’eau au sein des fractures de cette formation.  
Les principales venues d’eau se sont produites entre 29 et 33 m de profondeur puis 
entre 44 et 49 m - venues les plus importantes - et à 77 m.  
Les formations traversées par F4 sont identiques à celles rencontrées sur le sondage 
SRP4 sur les 30 premiers mètres seulement. En effet, le toit du socle fissuré se situe 
environ 6 m au dessus du niveau observé sur SRP4 malgré une position 
topographique plus élevée pour ce dernier. La différence de cote piézométrique entre 
les deux ouvrages est de 1 m alors que les ouvrages sont distants seulement de 5 m. 
Les métavolcanites correspondent à des schistes de couleur vert clair et des minéraux 
vert foncé avec parfois des passées de roches schisteuses plus sombres sans 
minéraux visibles à l’œil nu. De nombreuses veines de quartz ont été mises en 
évidence dans cette formation. 
Les principales venues d’eau se sont produites à 42 m, 47 m, entre 49 m et 52 m et 
entre 62 et 76 m de profondeur. 
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Des essais de nappes d’une durée de 72 h ont été conduits sur les forages F3 et F4 
aux débits respectifs de 23 m3/h et 5-5,5 m3/h. 
L’interprétation des essais (annexe n°7) montre dans les deux cas, durant 80 min pour 
F3 et durant 40 à 50 min pour F4, un écoulement par fracture ou à partir d’une zone 
localisée très perméable proche de chaque ouvrage. 
Ensuite, jusqu’à 17 h de pompage, sur chaque ouvrage le rabattement progresse dans 
les trois dimensions de l’aquifère.  
Au-delà de 17 h de pompage, la courbe montre une pseudo stabilisation 
caractéristique d’un écoulement radial mais pouvant aussi correspondre à un 
phénomène de drainance à partir des altérites. 
Les valeurs de transmissivité estimées durant cette phase sont de 2-3 10-4 m2/s pour 
F3 et de 8 10-5 m2/s pour F4. 
Les essais ont fait l’objet d’une modélisation (modèle à fracture inclinée dans un 
aquifère multicouche) (annexe n°8).  
La transmissivité calculée pour F3 est de 2 10-4 m2/s. La fracture horizontale et 
supposée carrée est située à 18 m sous les altérites et correspond à la zone la plus 
productive de l’ouvrage. D’après les calculs, sa surface serait de l’ordre de 3,6 ha. 
Le coefficient d’emmagasinement déterminé grâce à la présence du sondage SRP1 
situé à 220 m, est de 2,6 10-5.  
Pour F4, la transmissivité est plus faible et avoisine 8 10-5 m2/s. La fracture horizontale 
et supposée carrée est située à 28 m sous les altérites et correspond à profondeur 
moyenne de zones les plus productives de l’ouvrage. D’après les calculs, sa surface 
serait de l’ordre seulement de l’ordre de 2 500 m2.  
Pour les deux forages La perméabilité des formations de couverture est de l’ordre de 
10-10 m/s et l’emmagasinement de 1%. 
Les pompes sur chaque ouvrage pourront être installées entre 54 et 57 m de 
profondeur. Le rabattement ne devra pas dépasser 25,9 m sur F3 et 20,1 m sur F4. 
Les simulations de rabattements conduisent à préconiser des débits d’exploitation 
(débit moyen maximal) de 32,5 m3/h, 24h/24 sur F3 soit environ 285 000 m3 par an et 
5 à 5,5 m3/h, 24h/24 sur F4 soit environ 46 000 m3 par an.  
Les simulations ne prennent toutefois pas en compte une éventuelle interférence entre 
les ouvrages, phénomène non observé lors des pompages de longue durée, ni 
l’existence de limites étanches dans l’aquifère pouvant contraindre à limiter les 
prélèvements sur les ouvrages. Les simulations ne prennent pas non plus en compte 
la recharge de la nappe liée aux précipitations laquelle en revanche limitera les 
rabattements. 
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5. Qualité de l’eau
Les caractéristiques de l’eau des forages F3 et F4 sont connues par le suivi de  
quelques paramètres pendant les pompages (température, pH, conductivité, turbidité, 
Eh) et par les analyses réalisées pendant les pompages de longue durée (annexe 
n°9). 
Les eaux, de pH faiblement acide et de conductivité comparable, sont peu 
minéralisées mais toutefois plus que celles d’autres aquifères guyanais. 
L’accroissement de la minéralisation observé après 33 h de pompage sur F3 traduit 
probablement le transfert d’eaux mieux minéralisées par drainance à partir des 
altérites. 
Les eaux présentent des valeurs de turbidité et en carbone organique total faibles. 
La concentration en ammonium, en nitrites et en nitrates sont inférieures aux limites de 
quantification. 
Les valeurs en Fe total et Mn total sont supérieures aux références de qualité pour 
l’EDCH en particulier dans l’eau de F3 (513 µg/L et 289 µg/L respectivement). La 
concentration en Al total est inférieure à la limite de quantification. 
Les micropolluants minéraux et organiques recherchés dont les pesticides, sont 
présents à des concentrations inférieures aux limites de quantification, sauf le baryum 
présent à l’état de traces (0,05-0,06 mg/L). 
Les dénombrements en coliformes, Escherichia coli et en entérocoques fécaux 
montrent une contamination faible voire inexistante de l’eau des forages, cependant la 
technique utilisée (microplaque et NPP) ne permet pas de conclure à une absence de 
ces bactéries. 

6. Activités à l’amont du forage
Les forages se situent dans des secteurs de friches boisées et d’abattis. Toutefois une 
habitation est en cours de construction au dessus du forage F4. Une piste passe à 
proximité de ce forage. 

7. Avis de l’hydrogéologue agréé
- Disponibilités en eau 
Avec une prévision de production de l’ordre de 330 000 m3/an les forages devraient 
permettre de satisfaire les besoins en eau de la commune à court et moyen terme. 
Cependant en l’absence du pompage de très longue durée généralement pratiqué 
dans les aquifères de socle, il sera nécessaire de suivre l’évolution des niveaux 
dynamiques de la nappe à la mise en exploitation des forages et sur une année 
hydrologique afin de réajuster si nécessaire les débits. 
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- Qualité de l’eau 
L’eau délivrée par les forages est de bonne qualité en particulier vis-à-vis des nitrates 
des pesticides et de la contamination bactériologique.  
La captivité de la nappe s’accompagne de l’absence de nitrates et de la présence de 
fer et de manganèse à des concentrations supérieure aux valeurs de référence pour 
l’EDCH traduit l’existence de conditions réductrices dans l’aquifère.  
Toutefois, le suivi du Eh pendant les pompages de longue durée sur les deux forages 
montre des valeurs de 30 à 40 mV qui correspondent à un milieu faiblement oxydant. 
Ces valeurs peuvent traduire un apport d’oxygène dans l’eau à la faveur des 
pompages, de la sollicitation de venues d’eau plus superficielles ou de la réduction de 
captivité de la nappe au cours du pompage. Ce dernier processus est peut être à 
l’origine de la diminution des concentrations en fer et en manganèse observée sur les 
forages F1 et F2 peu après leur mise en exploitation. 
- Caractéristiques de la nappe captée 
Les venues d’eau captées par les forages sont relativement profondes. 
La nappe alimentant les forages, est localisée dans le socle et les formations 
d’altération le surmontant. Il s’agit d’un système bicouche dans lequel les formations 
superficielles assurent un rôle capacitif et les fissures du socle, un rôle conducteur.  
L’aire d’alimentation des ouvrages n’est pas connue. Cependant au regard des 
précipitations dans le secteur de Papaïchton (2 400 mm), d’une évaporation estimée à 
50 % de celles-ci et de l’hypothèse d’une infiltration de l’ordre de 50 %, les surfaces 
d’impluvium nécessaire à l’alimentation des forages pour un prélèvement de 32,5 m3/h 
pendant 24h/24 sur F3 et de 5,5 m3/h pendant 24h/24 sur F4 couvrent respectivement 
47,5 ha et 8 ha.  
- Vulnérabilité de la ressource  
La nappe captée par les forages bénéficie d’une protection relative vis-à-vis du 
transfert des contaminants liée à l’épaisseur importante d’altérites argileuses 
surmontant les formations fracturées du socle.  
Les sources de pollutions à proximité des forages sont inexistantes à l’heure actuelle.  
La création d’un périmètre de protection rapprochée est cependant nécessaire pour 
préserver l’environnement des forages. 
- Protection des forages  
Périmètre de protection immédiate  
Les forages seront dotés d’un périmètre de protection immédiate destiné à interdire 
l’accès aux équipements. 
Ce périmètre, d’une dizaine de mètres de côté au minimum, sera centré sur l’ouvrage 
et clôturé avec un grillage faisant obstacle aux intrusions.  
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Périmètre de protection rapprochée  
Les limites des périmètres de protection rapprochée qui s’étendent à un secteur 
proche des forages contribuant à leur alimentation figurent en annexe n°9. Ces 
périmètres qui couvrent respectivement 28 ha et 6 ha, seront bornés et reportés sur 
les documents d’urbanisme. 

8. Prescriptions applicables dans les périmètres de protection 
Périmètres de protection immédiate  
Dans ces périmètres qui doivent être propriété de la collectivité, toute activité autre 
que celles destinées à l’exploitation de l’ouvrage, à son entretien et à celui du 
périmètre lui-même est interdite. 
L’entretien de ce périmètre ne fera pas appel à des herbicides. 
Périmètres de protection rapprochée  
Interdictions 
- Le déboisement, 
- L’intensification des cultures. Seules les cultures sur abattis sont possibles, 
- Toute construction à l’exception de celles destinées au fonctionnement de la 
distribution A.E.P., 
- La réalisation de puits ou de forage à l’exception par dérogation de ceux destinés au 
fonctionnement de la distribution A.E.P., 
- L’ouverture d’excavation, 
- L’installation de canalisations, de réservoirs ou dépôts d’hydrocarbures liquides et de 
produits chimiques ou d’eaux usées de toute nature. Cette interdiction ne s’applique 
pas aux canalisations destinées à l’alimentation en eau potable, 
- Les dépôts d’ordures ménagères et de tous déchets susceptibles d’altérer la qualité 
des eaux par infiltration ou par ruissellement, 
- L’utilisation de produits phytosanitaires pour l’entretien des terrains, 
- La création de piste. 

Fait à RENNES, le 6 novembre 2019 

Jean CARRE 
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Documents mis à disposition de l’hydrogéologue agréé
- Prospection hydrogéologique sur Papaïchton, Sondages de reconnaissance SRP1, 
SRP2, SRP3, SRP4 et forages de reconnaissance PAP1 et PAP2. Rapport de fin de 
travaux, Rapport final, BRGM/RP-68833-FR Avril 2019, 98 p + annexes. 



ANNEXE N°1
Localisation des forages et des sondages  

ANNEXE N°2
Situation des forages sur fond cadastral 
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Parcelle F35 



ANNEXE N°3
Coupe du forage F3 



Coupe du forage F4 



ANNEXE N°4
Contexte géologique 

ANNEXE N°5
Position des linéaments et des tomographies de résistivité électrique  



ANNEXE N°6
Diagnostics des essais de longue durée effectués sur F3 et F4 
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ANNEXE N°9
Périmètres de protection rapprochée des forages F3 et F4 


